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LE PETIT

CATÉCHISME
DU

DIOCÊ8E
DE

QUEBEC.

EDITION

J1UT0RI8ÉE PAR MONSEIGJVEUR

JOSEPH SIGNAY.

ÉVEQUE DE QUÉBEC.
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DE L'IMPRIMERIE DE T. CARY & CiE.

IMPRIMEURS LIBRAIRES,
RUE BUADE.

1843.

\



C28)

JNOUS avons vu et examiné la présente

édition du Petit Catéchisme du Diocèse de
Québec, et nous en autorisons Tusage, con-
formément au Mandement de Mgr. B. C.

Panet, Evêque de Québec, en date du 2 Mars
1829, pldcé à la tête du Qrand Catéchisme du
Diocèse, publié la même année.

Donné à Québec, le 5 Février, 1834.

1^ JC^. Evêque de Québec.

I I 1

NOTE—Le format du Petit Catéchisme du

Diocèse étant, en tout, semblable à celui du Grand,

on pourra, au besoin, se procurer l'un et l'autre réunis

en un seul volume.

8ô^11
^^

-^»...,
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résente

èse de

, con-
B. C.

S Mars
3me du

bec.

me du

Grand,

i réuni»

Prières Chrétiennes qu'ilfaut apprendre aux

enfanSf au moins en leur langue, afin qu'ils

les puissent réciter matin et soir.

Le signe de la croix,

t Au nom du Père,l t In nomîne Patris,

et du Fils, et du Saint*'etFilii,etSpiritusSanc-

Esprit. Ainsi soit-il. ti. Amen.

UOraison Dominicale.

aS otre Père, qui êtes a ater noster, qui es

aux deux. in cœlis.

1. Que votrenom soit; 1. Sanctificetur no-
sanctifié. men tuum.

2. Que votre règne
arrive.

3. Que votre volonté

soit faite en la terre

comme au ciel.
j

â. Adveniat regnum
tuum.

3. Fiat voluntas tua

sicut in cœlo et in

terra.

4. Donnez-nous au- 4. Panem nostrum
jourd'hui notre pain quotidianum da nobis
quotidien. .hodiè.

5.Et pardonnez-nous^ ô. Et demitte nobis
nos offenses, comme débita nostra, sicut et

nouspardonnonsàceuxnos dimittimus debito-
qui nous ont offensés, .ribus nostris

6. Et ne nous indui-| 6. Et ne nos inducas
sez point en tentation, in tentationem.

a2



PRIERB8

7. Maisdélivrez-nous

du mal. Ainsi soit-il.

7. Sed libéra nos à

malo. Amen.

La Salutation Angélique.

tl £ VOUS salue, Marie,
pleine de grâces, le Sei-

gneur est avec vous ;

Ave, Maria, gratiâ

Elena, Dominus tecum :

enedicta tu in nnulie-

tenant et à l'heure dehorâ liiortisnostree.

notre mort. Ainsi soit-

il.

sus.

vous êtes bénie entre ribus, et benedictus
toutes les femmes, et fructus ventristui, Je-

Jésus le fruit de vos

entrailles est béni.

Sainte Marie, mère
de Dieu, priez pour
nous pécheurs, main-

Sancta Maria, mater
Dei, ora pro nobis pec-
catoribus, nunc et in

Amen.
vu

Le Si/mpole des Apôtres,
fSti'

!
• .

> ..
^ c

•*»,
'

I.tJjïï crois en Pieu
le Père tout-puissant,

créateur du ciel et de

la terre.

2. Et en Jésus-Christ

son Fils unique, notre

Seigneur. fc^^*

3. Qui a été conçu du
Saint-Esprit, est né de
la Vierge Marie.

kO'Rëdo in Deum
Patrem omnipotentem,
Creatorem cœli et ter-

ras.

2. Et in Jesum Chris-

tum Filium ejus uni-

cum, Dominum nos-

trum.

3. Qui conceptus est

de Spiritu Sancto, na-

tus ex Maria Virgine.



a nos a

gratiâ

tecum :

mulie-

edictus

ni, Je-

, mater
bîspec-

et in

rœ.

I ... > J. r*

.

. * t I.

Deum
întem,

et ter-

Chris-

uni-

nos-

us est

D, na-

rine.

CHHETIENMESi 6

4. A souffert sous
Ponce Pilate, a été

crucifié, est mort et a
été enseveli.

5. £st descendu aux
enfers, le troisièmejour
est ressuscité des morts.

6. Est monté aux
deux, est assis à la

idroitedeDieu le Père

I
tout-puissant.

à 7. D'où il viendra
juger les vivans et les

morts.

8. Je crois au Saint

£sprit.

9. La sainte église

catholique, la commu-
nion des saints.

10. La rémission des

péchés
11. La résurrection

de la chair.

12. La vie éternelle

Ainsi solUil

4. Passus sub Pontio
Pilato, cruciAxus, mor-
tuus et sepultus.

5. Descendit ad infe-

ros, tertiâ die resur-

rexit à mortuis.

6. Ascendit adcœlos,
sedet ad dexteram Dei
Patris omnipotentis.

7. Inde venturus est

judicare vivos et mor-
tuos.

8. Credo in Spiritum
Sanctum. 4

9. Sanctam ecclesi-

am catholicam, sancto-

rum communionem.
1 0. Remissionem pec-

catorum.
1 1 - Carnis resurrec-

tionem.
l2.Vitam asternam.

J

Amen.
? *

JjU confession des péchés, '

E confesse à Dieu l^ONFiTEORDcoomni-
potenti, beatce Mariœ
semper virgini, beato
iVlichaeli archangelo,
beato Joanni Baptis-

tout-puissant, à la bien-

heureuse Marie tou-

jours vierge, à saint

Miohel archange, a

A 3
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saint Jean Baptiste,

aux apôtres saint Pierre

et saint Paul, et à tous

les saintSy (et à vous,

mon père,) que j'ai

grandement péché en

pensées, en parole et

en œuvres : par ma
faute, par ma faute,

par ma trcs-grande

faute. C'est pourquoi,

je prie la bienheu-

reuse Marie toujours

vierge, St Michel ar

change. St. Jean Bap
tiste, les apôtres St.

Pierre et St. Paul, et

tous les saints, (et vous,

monpère,) de prier pour
moi le Seigneur notre

Dieu,
Que le Dieu tout-

puissant nous fasse mi-

séricorde, et que, nous

a}ant pardonné no
péchés, il nous con-

duise à la vie éternelle.

Ainsi soit-il.

Que le Seigneur

tout-puissant et mi-

séricordieux nous ac-

corde le pardon, l'ab-

tœ, sanctis apostolis

Petro et Paulo, et

omnibus sanctis, (et

tibi, pater,) quia pec-

cavi nimis cogitatione,

verbo et opère : meâ
culpâ, meâ culpa, meâ
maximâ culpâ. Ideô
precor beatam Mariam
semper virginem, bea-

tum Michaelemarchan-
gehim, beatum Joan-
nem Baptistam, sanc-

tos apostolos Petrum
et Paulum, et omnes
^anctos, (et te, pater,)

orare pro me ad Domi-
num Deum nostrum.

Misereatur nostrî

omnipotens Deus, et,

dimissis peccatis nos-

tris, perducat nos ad
vitam aeternam. Amen.

Indulgentiam, ab-

solutionem et rernis-

sionem peccatorum
nostrorum tribuat no-

solu

de r

80it-

M
poui

I et p
f

J

IM
I

la Si

parc

êtes

]e^ n

I ferra

|d 'ob

letd'

[eau s

de te

comt
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postolis

lo, et

is, (et •

la pec-

tatione»

: meft

aâ, meâ
. Ideô
Mariam
n, bea-

archan-

i Joan-

1, sanc-

Petrum
omnes

.
pater,)

i Domi-
trum.

'm '

nostrî

us, et,

tis nos-

nos ad
Amen.

I

solution et la rémission bis omnipbtens et mi-

de nos péchés. Ainsi- sericors Dominus. A-

8oit-il. men.

Acte d'adoration,

\S/\os Dieu, je vous adore et vous reconnais

pour mon Créateur, mon souverain Seigneur,

et pour le maître absolu de toutes choses.

Acte de foi.

I i\xON Dieu, je crois fermement tout ce que
la sainte église catholique croit et enseigne,

parce que c'est vous qui Pavez dit, et que vous

êtes la vérité même,

,^cte d'espérance. :/ / ;

3x0N Dieu, appuyé sur vos promesses et sur

le^i mérites de mon Sauveur, jespère avec une
ferme confiance que vous me ferez la grâce

I d'observer vos commandemens en ce monde,
^ et d'être récompensé dans l'autre.

Acte d'amour ou de charité.

î ab-

reinis-

:atorum

uat no-

JyloN Dieu, qui êtes digne de tout amour, à

cause de vos perfections infinies, je vous aime
de tout mon cœur, et j'aime mon prochain
comme moi-même pour l'amour de vous. •

^»
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'.•'*i'' Acte de contrition. :'. l':f^

t'.><i-J-

34On Dieu, j*ai un extrême regret de vous
avoir offensé, parce que vous êtes inficiment

bon et infiniment aimable, el que le péché vous
déplaît ; pardonnez-moi, par les mérites de
Jesufi-Christ mon Sauveur : je me propose,
moyennant votre sainte grâce, de ne plus

vousoffenser et de faire pénitence.

Acte de remercimené,

jyi ON Dieu, je vous remercie de tous les biens

que j'ai reçus de vous, principalement de
m'avoir créé, racheté par votre Fils et fait

enfant de votre église.

Acte d'offrande.

31ON Dieu, j'ai tout reçu de vous : je vous
offre mes pensées, mes paroles, mes actions,

ma vie et tout ce que je possède, et je ne veux
l'employer qu*à votre service.

Acte d'humilité.

IVIoN Dieiî, je ne suis que cendre et pous-

sière, réprimez les mouvemens d'orgueil qui

s'élèvent dans mon âme, et apprenez-moi à me
mépriser moi-même, vous qui résistez aux
siiperbca et qui donnez votre grâce aushumbles.

M
donr
la vi

; la gr
volor

Ains

•

1.

2.

3.

4.

5.

6.

y.

êo.

s.

1m
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le vous
aiment
lé voua

tes de
ropose,

ic plus

3S biens

lent de
et fait

je vous
ictions^

le veux

t pous-

jeit qui

oi à me
?z aux
Uîuûici.
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Acte de Demande.

J\loN Dieu, source infinie de tous les biens,

donnez-moi tout ce qui m'est nécessaire pour
la vie et la santé de mon corps, mais surtout

la grâce de faire en toutes choses, votre sainte

Volonté. Par Jésus-Christ Notre-Seigneur,

[Ainsi soit-il.

Les dix Commandemens de Dieu.
tf :', tf • ' --? .- > .»

1. U N seul Dien tu adoreras, et aimeras
parfaitement. '^ '^ *

Dieu en vain tu ne jureras, ni autre chose
pareillement.

Les dimanches tu garderas, en servant

Dieu dévotement.
Père et Mère tu honoreras^ afin de vivi*?

longuement.
Homicide point ne seras, de fait ni

volontairement. :

Impudique point ne seras, de corps ni de
consentement. *^'

'

^ vf

Le bien d'autrui tu ne prendras^ ni re-

tiendras sciemment.
Faux témoignage ne diras^ ni ne mentiras

aucunement.
L'œuvre de chaire ne désireras, qu'en

mariage seulement- ,

J0« Bien d'autrui ne désireras, pour les avoir

injustement.

v8.

'.'» i_:iJi ?
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I.

2.

3.

Zes sept Commandemens de VEglise.

Ljes fêtes tu sanctifieras^ qui te sont de

commandement. y^ ^ »

Les dimanches messe entendras, et les

Fêtes pareillement.

Tous tes péchés confesseras, à tout le

moins une fois l'an.

4. Ton Créateur tu recevras, au moins a

, ,,.,,,^ Pâque Humblement. ^ , ^
5. Quatre-temps, vigiles, jeûneras et le ca-

^ ,: rême entièremeut. :. r
6. Vendredi chair ne mangeras, ni le samedi

' mêmement. '
^^

'

7. Droits et dîmes tu paieras à l*Eglise fidè-

Louange à la Sainte Trinité.

i*îf.\"i^. J .»'..!

LOIRE soit au Père,

au Fils, et au Saint-

Esprit.

Comme elle était au
commencement,comme
elle est maintenant, et

comme elleserapendant
les siècles des siècles.

Ainsi soit-il. \

CjrLORiA Patri,et Filio,

el Spiritui Sancto.

Sicut erat in princi-

pio, etnnnc, etsemper,
et in saecula^seculorum.

Amen.

Ains
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Prière à la Saîrî Vierge.

11

AiNTE Mère de Dieu,

)0U8 recourons à voire

rotecli.in : ne dédai-

nez pas nos prières

ans nos besoins ; mais.

% glorieuse et sainte

Vierge, délivrez-nous
-

. ^
Constamment de tous

(noms a |cs dangers. • 11

i sont de

iS, et les

, tout le

OUB tuum presidium
confugimus, sancta Dei
Oenitrix : nostras de-

precationes ne despicias

in necessiCatibus, sed à

periculis cunctis libéra

nos semper, Virgo glo-

riosa et benedicta.

et le ca-

le samedi

"•lise fidè-

I
^'•î Prière au Saint Ange Gardien. ' * Si .»

'îC'Vî^* .'-t(l... >'^.u 4f ë >l

NQE de Dieu, qui Angele Dei, qui cus-

;tes mon gardien ; puis- tos es meî, me tibi com-
missum pielate super,
nâ, hodiè illumina, cus-

todi, rege et guberna.
Amen.

,et Filio,

cto.

1 princi-

t semper,

culorum.

|[ue le ciel m'a confié à

^ous, dans sa bonté,

Iclairez moi, gardez-

moi, dirigez-moi et me
gouvernez aujourd'hui.

Ainsi soit-il. , ,

,^- "*':-

.ii;.

m >^'^:^ '-'

*. .--.'s

Bénédicité ou Prière avant le repas. '

""'

'-y ' rv"»!-* '^r*f.

ENissEz-nous, ô mon
ieU) ainsi que la nour-

Hture que nous allons

rendre. Au nom du
ère, &c.

Benedicite Dominus,
Nos et ea quae sumus
sumpturi benedicatdex-
ieraCbristi. In nomine
Patrls, &c. - .4i\p
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i

îm

Grâces ou Prière après la repas.

JMous vous rendons
grâces de tous vos bien-

^its, 6 Dieu tout-*puis-

santj qui vivez et ré-

g^nezdans les siècles des

siècles. Ainsi soit-il.

Au nom du Père, et du
Fils, &c.

'i'S*-

A.6I1VIUS tibi gratias,

omnipotens Deus^ pro

uuiversis beneficiistuis,

qui vivis et régnas in

ssecula sœculorum. A-
men. In nomine Patris,

et Filii, &c. .

Prière pour les Défunts.

f|^u£ les âmes des fidè-

les défunts, reposent en
paix, par la miséricorde

de Dieu. Ainsi soit-il men.

f IDELIUM animée, per

misericordlam Dei, re-

quiescant in pace. A-

iv- '.

'
. .!„

U'
Prière appelée TAngélus.

V. ij*ANGE du Sei-

gneur annonça à Marie
l'Incarnation du Verbe.

R. Et elle conçut

par l'opération du Saint

Esprit. Je vous salue^

Marie^ Sfc.

V. Voici la servante

du Seigneur,

i R. Qu'il me soit fait

selon votre parole. Je
vous saluCf Marie, é^c.

V. Angélus Domini
nuntiavit Mariae.

R. Et concepit de

Spiritu Sancto. Ave,

Maria, S^c.

V. Eccè ancilla Do«
mini. vr^ .

R. Fiat liiihi secun.

dùm verbum tfjum

Ave, Mariaf SjC»> o

.
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s.

gratias,

^eus^ pro

Sciistuis,

egnas in

rum. A-
le Patrîs,

irnœ, per

Dei, re-

ace. A-

*. «

Domîni
lae.

:epit de

lia Do^

secun.

V. Et le Verbe s*e8l

'fait chair.

R. Ëi il a habité par-

|mi nous. Je vous salue,

iMarie, è^c. -

I
V. Priez pour nous,

sainte mère de Dieu.

R. Afin que nous de-

jvenions dignes des biens

fproiTiis par Jésus*

IChrist. .

V. Et verbum raro

factum est.

R. Et habitavit in

nobis. Ave^ Maria, Sfc.

V. Ora pro nobis>

sancta dei genitrix.

R. Ut digni ellicia-

mur promissionibus

Christi.

Prions. A, s. Oremus. Cv

GJN ous vous supplions,

Seigneur, de répandrejsumus, Domine, menti-
Ivotre grâce dans nos

[cœurs, afin qu'aprës a-

|voir connu rincarnation

de Jésus-Christ votre

Fils, par les paroles de
Vange envoyé pour l'an-

noncer à Marie, nous
parvenions à la gloire

de sa résurrection^ par

le mérite dô sa passion

»et de sa croix. Nous
vous le demandons par

le même Jésus-Christ

Notre-Seigneur.
R. Ainsi soit-il.i

RATiAM tua.m, quae-

bus nostris infunde ; ut

qui, angelo nuntiante,

Christi Filii tui incar-

nationem cognovimus;,

par passionem ejus et

criicem ad resurrec-

tionis gloriam perduca-

mur. Per eumdem
Christum Dominum
nostrum.

4 1 -ï-

XI-

.il

^f*'.;'''

R. Amen»

B
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LE PETIT CATECHISME ,, •

DU DIOCESE DB QUBBEC. 'T\^?^

Note.—Pour les petits en/ans^ et même pour

les adultes extrêmement bornés^ on peut se con-

tenter des demandes précédées de ce signe*.—Les

autres dt..iandes ne sont pas hors de la portée du

commun des enfans que Von prépare à la première

Communion ou à la Confirmation^ soit quHls sachent

ou ne sachent pas lire. ^
-- J^ru- .

" QUESTIONS PRELIMINAIRES,

*D. liiTES-vous chrétien? rtti^ >• v -
^

R. Oui, par ïa grâce de Dieu.
D, Qu'est-ce qui vous a fait chrétien ?

^

R. Cest le baptême. ^.,^^ .^ . ,,

*D. Quelle est la marque an chrétien ?
-

^, R. C'est le signe de la croix. j
*D. Faites sur vous le signe de la croix

R. f Au nom du Père, et du Fils, et

Saint-Esprit. Ainsi soit-il.

V

fnitél

I *^
iTriJ

du
t:

>i^>f

CHAPITRE PREMIER.
Des mystères.

ff-*

u*ENTENDEz-vous par le mot mystèrel

K. J'entends une vérité que nous ne compre-
nons pas et que nous sommes cependant obligés

de croire, parce que c'est Dieu qui l'a révélée.

!le

m

^noui
«I



CATECHISME.

S
I

D. Quels sont les principaux mystères de

notre religion ?

* ^^ 1 R. Ce sont les mystères de la Sainte Tri-

éme pour t^^^j de rin^arnation et de la Rédemption.

U se con- I
*^' Q^*est-ce que le mystère de la Sainte

^^# ^. jTrinité?
ijes ^ C'est un seul Dieu en trois personnes,

portée du
;,3

pvj.^^
le Filset le Saint-Esprit. j .,

i première *£>, Qu'est-ce que le mystère de llncarna-
ils sachent >lion ?

\.tj].ihf^-j

m R. C'en le Pils de Dieu fait homme pour
nous. 'v.- -"^r- yï','i

ES.

'.-Jr

ien ?

en?

croix.

s, et du

; *D Qu'est-ce que le mystère de la Rédemp -

i tion 1
"

'-• -'"" "'''^^^ "' " ^"^''
'

"^'^
' ' ' -"^

S/ R. C'est Jésus-Christ mort en croix pour

I nous.

D. Où sont contenus ces mystères ?

R. Dans le Credo ou symbole de apôtres.

-'.17, t

ïiiti i i^^y.0^n.ihkfi -^^ in^ .'< i-

CHAPITRE SECOND/ ^5 ^^^i^

r.jsr

Du stjmbole des apôtres.
'fyr

«Î-*

i
é.'." D. JlCecitez le symbole des apôtres ?

'

uijstèrel

ompre-
obligés

révélée.

R. En français.
^

^e crois en Dieu, &c.
page 4.

D. Que veux dire ce mot, Je crois 1 '^**

p. Il veut dire: je tiens pour certain^ je
suis trcs-persuadé et très-convaincu*

En latin,

Credo in Deum-^jc.
page 4r i '^^'^. T-^^

:,;s&-
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m

Article 1.

D. wuEL est le premier article du symbole
des apôtres ?

R« Je crois en Dieu le Père tout-puissant,

créateur du ciel et de la terre. .

*D. Qu*est-ce que Dieu ?

R. Dieu est uu espritinfiniment parfait.

*D. Peut-il y avoir plusieurs dieux ou plu-

sieurs esprits infiniment parfaits ? ^ v <

R. Non ; il ne peut y en avoir qu'un seul.

*D. Où est Dieu ? - . ^^ «^ -

R, Dieu est partout : il remplit le ciel et la

torre. - ^

D. Pourquoi dites-vous, Je crois en Dieu U
Père?

^

- - "^^"

R. Pour marquer que la première personne
en Dieu s*appelle le Père.

^ D. Y a-t-il plusieurs personnes en Dieu ?

R. 0«i ; il y en a trois ; le Père, le Fils et

le Saint-Esprit.

^D. Chacune de ces trois personnes est-elle

Dieu? > ;* .v^c,.;.. ..!:• -Ar.-Vt---^ ^ '•

R. Oui ; chacune de ces trois personnes est

Dieu. .::..*.^.-V"
"^

•
'^^ ••-^- '

*D. Ces trois personnes sont-elles égales en
toutes choses \ - " '-*

R. Oui ; elles sont égales en toutes choses.

*D. Il y a donc trois Dieux ?

R. Non ; les trois personnes divines ne font

qu'un seul et même Dieu- , »%»,? -^^ «t .*»* fi.r.* "' ^ftjJïîi . »'"*, '-rît «. »»

seul

et
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symbole

puissant j

"It. ^-,

OU plu-

n seul.
,s

' tfiTj-Kf' y-.

:\e\ et la

' Dieu le

ersoime

ieu?

Fils et

est-elle

mes est
f

aies en

loses.

le font

*D. Comment cela P

R. Parce qu'elle n'ont ^ rune même nature
même divinité.

^ *D. Comment appelez-vous le mystère d*un
I seul Dieu en trois personnes, le Père, le Fils

et le Saint-Esprit? ^^ ^.

R. Je rappelle le mystère de la Sainte Tri-

nité, ..;,. '''>;i*.î
' ^-u't ','ii '^iiik' :'J:A:nrï'l^:' f^

D. Pourquoi ce premier article du symbole

I appelle-t-il Dieu 7bM^pw^ssanf ? n-.si i

R. Parce que rien n'est impossible à Dieu.
* D. Dieu voit-il tout et connaît-il tout ?

R. Oui ; Dieu voit tout et connaît tout,

même ce qu'il y a de plus caché dans notre
cœur.
*D. Dieu a-t-il toujours été et sera-t-il tou-

R. Oui ; car il est éternel.

D. Pourquoi l'appelez-vous Créateur du ciel

'. et de la terre? mi-in „
..-

s
^ *--;,, ; :i^\i^nn ^m"

ip R. Parce que c'est lui qui a créé ou fait de

rien toutes choses, et qui en est le maître

absolu. '

*D. Est-ce Dieu qui vous a créé et mis au
^1 monde ?
'^ R. Oui j c'est Dieu qui m'a créé et mis au

^ monde.
^

.... „;,,u^'

f. *D. Pourquoi vous a-t-il créé ?

R. Pour le connaître, l'aimer, le servir et

^ acquérir la vie éternelle. . , i ^^ _
' : • f

B 2 K
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; .•5 ,. V '».»' « AnTlCf^B 2.

D.wu'^NTENDEe^ous par le&econd article

du symbole, En Jésus-Christ «on Filsunique,

Notre^Seigneur ? v; r ^

R. J'entends que Dieu le P^re a engendré
de toute éternité un Fils unique, qui lui est

égal en toutes choses.

D. Est-ce ce Fils unique de Dieu que l'on

nomme aussi le Verbe Divin et la seconde
personne en Dieu ?

R. C'est lui-même."
D. Le Fils de Dieu est-il de même nature

que son Père ?

R. Oui, il lui est cofisubstantiel, c'est-à-

dire, d'une même substance avec lui.

*D. Comment s'appelle le Fils de Dieu fait

homme ? ^ * - h . r

R. Il s'appelle Jésus-Christ Ngtre-Seigneur.

D. Jésus-Christ est*il seulement homme ?

R. Non ; il est Dieu et homme tout en-

semble.

*D. Il y a donc deux natures en Jésus-

Christ ?

R. Oui ; il y a la nature divine et la nature

humaine.
*D. Y a-t il aussi deux personnes en Jésus-

Christ ? - '^/#^'
.: • .l-':-^.^^L-r. , „:. 'f /::

R. Non : il n'y a en Jésus-Christ qu« la

seule personne du Fils de Dieu ou la seconde
de la Sainte Trinité, .

R
ms
pieu
hom

«I
* R,

biab

r
iomi
- R.



CATECHISME. 1»

d article

!sunique,

Qffejidré

lui est

ue l'on

seconde

nature

c*est-à-

ieu fait

jgneur.

nme 't

ut en-

Jésus-

nature

Jésus-

{u^ la

iconde

*D. Jésus-Christ a-t-il toujours été homme ?

I R, Non ; ce n'est «qu'environ quatre mille

lins après la création du monde que le Fils de

Dieu, qui était de toute éternité, s'est fait

bomrne et a été appelé Jésus.

*D. Que veut dire se taire homme ?

fR. C'est prendre un corps et une âme sem-
lables aux nôtrej».

*D. Pourquoi le Fils de Dieu s'est-il-fait

lomme ? ....;'; 4.- .'
,

,,,.;| % '

- .

' R. C'est pour nous racheter. >

. *D. De quoi nous a-t-il rachetés ? ' -

R. De la damnation éternelle, à laquelle

feus étions engagés par la désobéissance

|)'Adam notre premier père.

*D. Comment s'appelle le mystère du Fils

de Dieu fait homme pour nous ?

^t R. Il s'appelle le mystère de VIncarnation,

Article 3.

^ D. f|Fu£ signifie le troisième article du
symbole^ Qui a été conçu du Saint-Esprit ; est

né delà vierge Marie ?

R. Il signifie que Jésus-Christ a été conçu^
par l'opération du Saint-Esprit dans le sein

d^une vierge nommée Marie, et que c'est elle

^ui l'a mis au monde.
*D. Quel jour est né Jésus-Christ. V
R. Il est né le jour de Noeî. - ^
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'y

D. Combî^ ^^ temps egt-il resté visible

sur la terre ? .- t , ....-

R, Faviron trente-trois ans.

*D. v^u'a fait Jésus-Christ sur la terre ?

R. Il a "enseigné aux lioinme<* à vivre sain-

tement^ et leuà et) a mérité la grâce, f / *

>.- "'
'

" "• Article 4.'
.^^. '

D. wuEL est le quatrième article du sym-
bole? ^

R. A souffert sous Ponce-Pilate^ a été cru-

cifié y est mort et a été enseveli,

*D. Qu'est-ce que Jésus-Christ a souffert ?

R. Tl a été insulté, méprisé, fouetté, couronne
d'épines et abandonné de tout lo monde.

D. Qu'entendez-vous par Pouve-Pilate 1

R* C'est le non^ lu Gouverneur de la Judée,

sous lequel Jésus- christ a souffert.

*D. Pourquoi ajoutez-vous a été crucifié,

est mort et a été enseveli ?

R. Parce que Jésus-Christ a été attaché

à une croix, sur laquelle il est mort, et qu'en

suite son corps a été mis dans un tombeau.
*D. Qu^entendez-vous par la mort ?

R. J'eutends la séparation d'une âme d'avec

son corps.

*D. Quel > r Jésus-Christ est-il mort ?

R* Le Veni/fi: N-;K>f:it. ,.

*D. Comment s' ^pelle \e, mystère de Jésus-I

Christ mort en croia pour nous ?

>''";=™l-iit*4d—

'
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îté visible 1 R» " «'appelle ic mystère de la Rédemption,
\aL . ^

erre ?

ivre sain-

Article ô«
ar i i!i lit. mmixt

3 du syiti-

i été cru-

souffert ?

couronné
de.

ilate 1

la Judée,

crucifié

Q attaché

et qu'en

ibeau.
,

ne d'avec

nort?

de Jésus-

D. f||^u'entendez-vous par le cioquième
Irticle du symbolo. Est descendu aux- enfers î

^ R. J 'entend» /j^.près la mort de Jésus-

'l!hrist,son ai iC ^iescendit dans les liinbes où
liaient dr ^nueb /es âmes des justes, morts de-

puis la C4 cation du monde. > .ri(/«?di «>fey!vjr
D. Pourquoi y descendit-elle ? e^,/» (|*

^ R. Pour leur annoncer leur délivrance

^ui était le fruit de ses souffrances et de sa

lort. ^' > "
• ^ -, •

- -'--r- ---.v..^y

D. Pourquoi ajoutez-vous, le troisième jour
it ressuscité des morts ?

V R. Parce que le troisième jour après sa

inort, Jésus-Christ ressuscita et sortit vivant du
tombeau.

D. Qu'entendez-vous par le mot résurrec-

tion .

^
'n^''ùi ^f*^i

"

R. J'entends la réunion d'une âme avec son

corps.
.
-rî'*;i(M*t*^.* .iL : i

;

-ii

n"
'», '

. '

*T). Qnf"! joUi Notre-Seigneur est-il ressus-

R. Le jour de Pâcj^ue. , \

f i.»- lài:

D.
ni î"

Article 6.

u£ sisrnifie le si.ième article duo
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symbole, E^t monte aux cieu±, est assis à la

droite de Dieu le Père Tout-puissant ?

R. Il signifie que Jésus-Christ ressuscité

monta au ciel en corps et en âme, pour y ré.

^ner glorieusement à la droite de Dieu son

Père, c'est-à-dire, pour occuper, en tant

qu'homme, ta première place auprès.de lui.

D. Quel jour Jésui^-Christ est-il monté au

ciel ?

R. Le jour de l'Ascension, Quarante jours

après sa résurrection. 7 / : ,

*D. Où est maintenant Jésùs^hrist ? '^.!

R. En tant qr.e Dieu, Jésus-Christ est

partout : en tant qu'homme il est au ciel et au

Saint-Sacrement. ^ "
•

D. Que fait Jésus-Christ dans le ciel ?

" R. Jésus-Çhrist dans le ciel, comme homme,
adore Dieiî son Père et intercède pour nous

;

et, comme Dieu, il nous envoie de-là son Saint-

Esprit et ses grâces.

D. Quel jour a-t-il envoyé plu^ solennelle-

ment le Saint-Esprit à son église ?

R. C'est le jour de la Pentecôte, le dixième

après son Ascension.

m

omrai

oie,

orts.

*D.
ious î

R.
culie

^*D.
R.

*D.
R.

f:*D.

^ort 1

R.
*D.

^ R.
rej

*D
R.

|*D.
ilient

R.
Pnrg

A?

h'^ iï .

(

Il ; •» « ,1/ Article 7.

*D* tl esus.Christ doit-il revenir sur la

terre ? ' ^^ -^^ --t' /«>^, v^-

R. Jésus-Christ reviendra sur la terre à

la fin du monde, pour le jugement généra),

D.
•rtic

R.
|#Fi
^u'or
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sis à la

ssuscité

ur y ré-

eu son

n tant

ui.

onté au

e jours

ri

rist est

iel et au

?1?

homme,
ir nous

;

m Saint-

lennelle-

dixième

[omme l'exprime le septième article du sym*
oie, D^oû il viendra juger les vivons et les

orts.

*D. Le jugement général est-il le seul que
iious aurons à subir?

I
R. Non ; il sera préc<^dé du jugement par*

Iculier.

|*D. Quand se fera le jugement particulier?

R. A la mort de chacun du nous. ;#

l*D. Quand est-ce que nous mourrons ?

R. Quand il plaira à Dieu.

*D. Que deviendra notre corps après la

ort?
R. Il retournera enterre, t >^ C. -• ii

*D. Et notre âme ?
v. .%.£t r(*^

R. Elle paraîtra ?.ussitôt devant Dieu pour
Itre jugée

J

, ,.^.

^*D. Sur quoi sera-t-elle jugée ?
— '"^"'

'1^^^

W:' R. Sur le bien ou le mal qu'elle aura fait. -

|*D. Que deviendra notre âme après le juge-
iSiîent particulier ? -

R. Elle ira en Paradis, ou en Enfer, ou en
f;urgatoire, selon qu'elle l'aura mérité, w

sur 1a

terre à

général,

imy'm^^^ Article 8.

D. f|^u'ENTENDEZ-vous par le huitième
ticle dïj sy " " ~

~"
^, -- - -

irticle dti symbole, Je crois au Saint-Esprit ?
R. C'est-à-dire, je crois qu'outre le Père et

p Fils, il y a en Dieu une troisième personne
^'on appelle le Saint-Esprit.

-«tVi.^-
_
'^^
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^D. Le Saint-Esprit est-il Dieu aussi bien

que le Père et le Fils ?

R. Oui; il leur est égal en toutes choses.

Article 9.

D. JK/ECiTEZ le neuvième article du sym-
bole.

H. La sainte église catholique, là commu-
nion des saints.

. ,

.^,->^'

§. I.

*D. Qu'est-ce que IVglise catholique ?

R. C'est la socie'té des fidèles unis entre

eux par la profession d'une même foi, par la

participation aux mêmes sacremens et par la

soumission aux mêmes pasteurs légitimes.

D. Où (rouve-t-on cette société que vous
appelez l'église ?

R. Partout où il y a des catholiques. -^

*D. Qui a établi régUse ?

R. C'est Jésus-Christ, et il en est le chef

invisible.

D. Qui est-ce qui l'éclairé et la gouverne 't

R. C'est le Saint-Esprit.

*D. Quels en senties pasteurs légitimes?

3

R. Le pape^ les évêques, et les prêtres qui

ont reçu d'eux l'ordination et la mission/ -I

D. Qu'entendez-vous par le pape ou Notre-
Saint-Père le Pape ?

D.

mre
D.

comn
R

l%glij

D.
scmt

RI
nous

p.l

i s^

R.
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si bien

>ses.

lu sym-

commu-

e?
nis entre

i, par la

ît par la

imes.

lue vous

t le chef

mverne 'i

nesî

Hres qui

an.

u Notre-

R J'entends Févêque de Rome, le premier

îs évêques, le successeur de saint Pierre, le

Icaire de J. C. sur la terre, le centre de l'unité

itholique et le chef visible de l'église.

I^D. Y a-t-il plusieurs églises catholiques?

R. Non ; il n'y a de catholique que la seule

[lise Romaine, hors de laquelle il n'y a point

salut.

D. Que faut-il donc penser de" ces autres

aêciétés qui se nomment églises^ et ne profes-

)ntpas la même foi que nous, ou ne sont pas
mmis aux mêmes pasteurs ? m
R. Ce sont des institutions humaines, qui

servent qu'à égarer les hommes, et ne sau-

lient les conduire à Dieu. 1

D. Qu^ntendez-vous par la communion des

I R. J'entends la communication qu'il y a
«Être tous les membres de l'église catholique.

D. En quoi consiste cette communion ou
communication?

R. En ce que tous les biens spirituels de
lilglise sont communs à tous les fidèles.

D. Communiquons-nous avec les saints qui
iéntdans le ciel ?

i R. Oui; nous les prions d'intercéder pour
iKius auprès de Dieu ?

:
D. Communiquons-nous aussi avec les justes

^i sont en purgatoire ?

R. Oui ; nous offrons à Dieu, pour leur dé-

j^dtiEËS}.-:J
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livrancc, nos prières, nos bonnes œuvres et le

St. Sacrifice de la messe. *tj «

*D. Qu'est-ce que le purgatoire ?

R. C'est un lieu de peines où les justes

achèvent d'expier leurs péchés avant d'entrer en

paradis.

Article 10. "

'"-luk^-

D. f^u'ENTENDEZ-vous par le dixième ar-

ticle du symbole, La rémission des péchés ?

R. J'entends que Jésus-Christ a donné à son

église, le pouvoir de remettre les péchés.
'

-§1. '--^---^

*D. Qu'est-ce que le péché ?

R. C'est une désobéissance à Dieu.
D. Y a-t-il plusieurs sortes de péchés ?

R. Oui; il y aie péché originel et le péché
actuel.

*D. Qu'est-ce que le péché originel ?

R. C'est celui que nous apportons en venant

au monde, et dont la désobéissance d'Adam
notre premier père nous a rendus coupables.

*D. Comment s'efface le péché originel

R. Par le sacrement de Baptême. ?

D. Le Baptême n'efface-t-il que le péché

|

originel? . ^ , > ^ yir

R. 11 efface encore tous les péchés actuels]

que l'on aurait commis avant de le recevoir.

*D. Qu'est-ce que le péché actuel ? i ^^

R. C'est celui que nous commettons par^

notre propre volonté.

'âml

la

ph

;*;••
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ivres et le

es justes

'entrer en

léme ar-

hés?
né à son
is.

r
|v.,

ÎS?"^'
le péché!

n venant!

d'Adam
ables.

el

•

ï péché:

"s*î?: *-^

ï actuels;

voir.

«>s pari

I D. Comment s'effacent les péchés actuels

commis après le Baptême ?

^ R. Par le sacrement de Pénitence.

*J>. Tous les péchés actuels sont-ils égaux
entr'eux?

R. Non ; il y en a qui donnent la mort à

l'âme, en lui faisant perdre la grâce sanctifiante,

fet on les appelle péchés mortels. D'autres ne
^ font pas perdre la grâce sanctifiante, mais
l'affaiblissent, et on les appelle 'péchés véniels.

*D. Combien faut41 de péchés mortels polir

mériter l'enfer •*

R. Il n*en faut qu'un seul.

§ 2.
r'îfe'. i-i.

D, Combien y a-t-il de péchés Capitaux ?

R. Il y en a sept; l'Orgueil, l'Avarice^

l'Impureté, l'Envie, la Gourmandise, la Colère
et la Paresse.

D. Pourquoi les appelle-t-on Capïawi:'?

R. Parce qu'ils sont comn^ la source de tous

les autres péchés,

D. Qu'est-ce que l'Orgueil ? -ir^.r:^^^^''m^

R. C'est une trop grande estime de soi-

même, qui porte à mépriser les autres.

D. Qu'est-ce que l'Avarice ?

R. C'est un amour désordonné des biens de
la terre.

D. Qu'est-ce que l'Impureté.
R. C'est une affection déréglée pour les

plaisirs de la chair.

±^» \*u csi-uc que i xiiii vie f

ti\. , :*"
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R. C'est la tristesse que l'on conçoit du
bonheur d'autrui.

D, Clu*est-ce que la Gourmandise ? i ,

•

'i^ R. C'est un amour déréglé du boire et du
manger. ' .-.v^., . r,

.

f-..,;-,,,. -'^;' y i^-«?:^

D. En quoi péche-t-on plus souvent par
. •v c . ; t.» > l'-{ » fr- 1 S'!"*gourmandise?

R. Dans l'usage immodéré des boissons

enivrantes ; c'est ce que l'on appelle ivrognerie,

D. Quels moyens faut-il prendre pour ne
pas tomber dans l'ivrognerie ?

R. En voici deux : lo. Ne point aller au
cabaret sans une grande nécessité. 2o. Ne pren-

dre aucune boisson enivrante entre ses repas.

. D. Qu'est-ce que la Colère?

R. C'est un mouvement violent de notre

âme, qui nous porte ù nous venger,
i ^ .

•.?

D. Qu'est-ce que la Paresse ? - *

R. C'est un dégoût volontaire du travail et

ime négligence des devoirs de son état.

Article 11.
«j.jf j ' »-.'*

,

f|fUE signifie le onzième article du sym-
bole, La résurrection de la chair?

R. Il signifie qu'à la fin du monde, tous

les morts ressusciteront pour comparaître au
Jugement général. . i^ .

D. Pourquoi les morts ressusciteront-ils }

R. Pour recevoir, dans leurs corps, la ré-

compense de leurs bonnes œuvres, ou lo

châtiment de leurs péchés.

D.
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^ Article 12. i^^

• ^u'EST-ce que la vie éternelle que voua;

exprimez par ce dernier article du symbole ?

R. C^est une vie qui ne finira jamais.

D. Cette vie éternelle sera-t-elle heureuse ou
lalheureuse ?

R. Elle sera infiniment heureuse en paradis,

kfiniment malheureuse en enfer.

|*D. Qu'est-ce que le Par?\dis ? i r
R. C'est un lieu de délice, où, voyant et

Rimant Dieu, on jouit d'un bonheur éternel.

p*D. Qui sont ceux qui vont en paradis ?

I
R. Ceux qui n'ont point ofiènsé Dieu, ou

^ui, Payant ofiensé, en ont fait pénitence.

f •D. Qu'est-ce que TEnfer ?

R. L'Enfer est un lieu de tourmens, où les

^chans seront éternellement punis avec les

lemons.

D. Quels sont ces méchans qui vont en enfer ?

R. Ce sont ceux qui meurent en péché
)rteL 'ïv- ---s - -

.

- - ^'-

.:^ï.'-:

CHAPITRE TROISIEME.

Des Coimnandemens, 1 ^ >

) Tï^rM, ' i :

OvE faut-ii faire pour aller en paradis ?

R. Il faut garderies Commandemens de
îu et de l'église. . ^
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Ci

•s^ -.

i >» t î
"

1 .;

Article 1er.

Des Commandemens de Dieu. .-5^

^D. C^oMBiEN y a*t-il de Commandement de
Dieu? 5f.,^j

R. Il y en a dix. ^^ ,.;

*D Récitez-les.

R. Un seul Dieu tu adoreras, &c. ci-dessm^

*D. Quel ast l'abrégé des dix Commandemens ?

R. L'abrégé des dix Commandemens de Dieu
est renfermé dans ce peu de paroles : Aimer
Dieu de tout son cœur^ et leprochain comme soi»

même pour Tamour de Dieu.
,, , ,, .. .

§ 1. -
••

D. du^est-ce qui nous est ord<Hiné par le

premier Commandement, Un seul Dieu tu

adorerasf et aimeras parfaitement ? •^;, ^

R. Il nous est ordonné, 1. De croire en Dieu.
2. D'espérer en lui. 3. De l'aimer de tout

notre cœur. 4. De n'adorer que lui iseul.

- *D. Quelle est la vertu par laquelle nous
croyons en Dieu ?

R. C'est la Foi.

*D. Quelle est celle qui nous fait espérer en
lui?

R. C'est FEspérance.

*D. Quelle est celle qui nous le fait aimer de
tout iM)tre cœur ? ^ . 1 ^ ^ 1 a^^a^^^
R. C'est la Charité. li.

.

^C .;

*D. Comment appelle-t-on ces trois vertus?

ligne

*D.
R.

ladorc

*D.
(que '.

R,
Isouvc

DJ
R.

vérei

D
injui

R
que
vien

*D
lesi

E
usé

I

relt

]

del

ait
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R. On les appelle les vertus théologales.

*D. Faites les actes des vertus théologales.

R. Acte de Foi.—Mon Dieu, je crois, &c

—

ge 7.

jF Acte d'Espérance.—Mon Dieu, appuyé,

IfitC.- -page 7.

Acte de Charité.—Mon Dieu, qui êtet

igné, &c.

—

page 7.

*D. Faites aussi un acte d'Adoration.

§ R. Acte d'Adoration,—Mon Dieu, je vous

ladore, &c.

—

page!,

I *D. Nous est-il permis d'adorer autre chose

Ique Dieu? *
, -^^

I R. Non ; à Dieu seul appartient Thommage

I
souverain de nos esprits et de nos cœurs.

I D. Est-ce que nous n'adorons pas les saints ?

^ R. Non: nous nous contentons de les ré-

vérer et de les invoquer comme les amis de Dieu.
D. Cette invocation des saints n'est-elle pas

I injurieuse à la médiaticm de Jésus-Christ ?

I
R. Non; car c'est toujours par Jcsus-Christ

I que les prières des saints et les nôtres par-

I viennent à Dieu. ^^ - ^c. .-v.;^ .» =, v^.... *^.*.. ,a^. ,<..^ .^.

t *D. Est-il permis d'honorer les reliques et

} les images des saints? >i

i,
R. Oui; et l'église catholique en a toujours

^, usé de la sorte. .i%''..m.^l^îim^^:

r p. Quel avantage trouve-t-on à honorer les

reliques et les images des saints ? ' ^^

R. Le principal avantage est que la présence
de leurs reliques et de leurs images, nous porte
à imiter leurs vertus. _- .
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•4m iî § 2.
"''"

']^fiv,.è-.u HO .H

«D. Que défend le second Commandement
de Dieu : Dieu en vain tu ne jureras, ni autre

chose pareillement? '^»fTï'v/r

R. Il défend de faire des sermcns indiscrets»

injustes ou faux. '*^^
fî '^^A

D. Qu'est^e qu'un Serment? '
^-^

-
-

R. Le Serment est un acte de religion par
lequel on prend Dieu à témoin de la vérité de
ce que Ton promet ou de ce que Ton affirme.

D. Quand est-ce que le serment est indiscret ?

R. Le serment est indiscret, lorsqu'il est fait

légèrement, san^ nécessité, et pour des choses

peu importantes. -;f>Fi \» ? *>: ^ v

*D. Quel est le plus sûr moyen de ne pas
faire des sermens indiscrets ?

R. C'est de ne jurer que lorsqu'on en es:

requis par un supérieur légitime. a-^^» ^i

L>. Quand est-ce que le serment est injuste ?

R. Il est injuste, lorsqu'on s'y engage à une
chose défendue.

D- Celui qui aurait juré de voler, de tuer ou
de battre quelqu'un, serait-il obligé de tenir

son serment? . . .

R. Non: il ferait un nouveau péché en l'ac-

complissant. .
-,

D. Quand est-ce que le serment est faux ?

R. Le serment est faux, lorsque, dans l'opi-

nion de celui qui le fait, il est contre la vérité,

c'est ce qu'on appelle faux serment ou parjure.

*D. Le faux serment est41 un grand péché ?
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R. Oui, c'est un crime énorme.
D. Qu'est-ce que le blasphème ?

R. C'est une parole injurieuse contre Dieu«
contre les saints, ou les choses saintes.

D. Est-ce pécher grièvement, que de pro-

érer certaines paroles connues sous le nom de
uremens dans le langage ordinaire ?

R. Plusieurs de ces juremens ne sont que
es paroles grossières : plusieurs sont criminels

et approchent du blasphème : tous peuvent
devenir scandaleux par circonstance. C'est

{)OuiMUoi les bons chrétiens s'abstiennent de
es prolerer. / ^

;

. *D. Qu'est-ce qu*un vœu ? ;: r:^ '--^l vf

{ R. Le vœu est la promesse que nous &isons

à Dieu de Thonorer, lui ou ses saintSi par

quelque action du piété.
-- r^-Tv^..,

*D. £st-on obligé d'accomplir ses vœux ?

R. Oui, on y est obligé, sous peine de péché,

*D. Quelle précaution est-il bon de prendre

r ne pas faire des vœux avec légèreté ?

R, C'est de n'en faire aucun, avant d'avoir

ris l'avis de son confesseur. > * ^r

D. A quoi nous oblige le troisième Comman-
ement de Dieu, Les dimanches tu garderas

n servant Dieu, dévotement ?

R. A sanctifier les dimanches, parla prière,

ar les bonnes œuvres et par un saint repos.

D. Que nous ordonne le quatrième Com-
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mandement, Père et mère tuhofwreràs, afin de

vivre longuement ?

R. Il nous ordonne d^honorer tous nos supé-

rieurs, particulièrement nos pères et m^'res.

D. En quoi consiste Tlionneur que nous de-

vons à nos pères et mères ? •^

R. Il consiste à les aimer, à les respecter, à

leur obéir, et à ks assister dans leurs besoins.

D. Pourquoi ajo'ote-t-on, afin de vivre Ion'

guement ?

R. Parce que Dieu a attaché une bénédic-

tion particulière à l'accomplissement de ce

précepte.

D. £st*on aussi obligé d*honorer le roi et

d'accomplir, dans les choses temporelles, les

ordres qui émanent de }ui Qii de ceux qui le

représentent ?

R. Oui, et cette obligation fait partie de la

morale chrétienne.

D. Que devons-nous à nos supérieurs ecclé-

siastiques ?

R. Nous leur devons le respect, l*amour, et

Tobéissance dans Tordre de la religion et du
salut. ,:

'::>-: V , - - -..-•>

D. due défend le cinquième Commandement,
Homicidepointne serasy défaitnivolontairement?

R. Il défend de tuer, débattre, de maltraiter

ou de scandaliser personne, et même d'en avoir

le dessein. r ;

D. Qu^est-ce que scandaliser son prochain?
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R. C'est l'induire au mal ou Tempechcr de
faire le bien. • ^ ^ ?,.,:

§6. .' . .
. ,

D. Qu'entendez-vous pur le sixième Com-
mandement^ Impudique poini 7ie seras, de corps
ni de consentement ?

R. J'entends qu'il condamne tcute espèce
d'impureté ou d'immodestie sur soi ou sur
d'autres.

-fr § 7. '

D. Qu'est-il défendu par le septième Com-
mandement, Biens d*autrui tu ne prendras, ni

retiendras sciemment ? —
R. Il est défendu de dérober ou de retenir

injustement le bien du prochain et de lui faire

aucune injustice.

D. A quoi est obligé celui qui a causé quel-

que dommage au prochain, dans ses biens ?

R. A restituer.

. § 8. •

"•'
.

—
D. Que défend le huitième Commandement,

Faut témoignage ne diras, ni ne mentiras aiicu-

nement ?
.

R. Il défend de mentir, de rendre faux té-

moignage contre son prochain, de le juggr té-

mérairement, de l'insulter et de le décrier, soit

par médisance ou par calomnie.

§ 9. "

• .

'

D. Que défend le neuvième Commandement,
Vœuvre de chair ne désireras, qvCen mariage
setdement f^^v :r .:. -^-_r,:^:-: -. -^iC^ -^

-

I
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R II défend de consentir aux pensées im-

pures et aux désirs de la chair.

D. Que signifie îe dixième Commandement,
Biens d^autrin ne désireraSf 'pour les avoir in-

justement ^

R. Il signifie que nous ne devons pas désirer

d'acquérir le bien d'autrui par des voies injustes.

D. Qui sont ceux qui s'exposent le plus à
transgresser le dixième Commandement ?

R. Ceux qui sont jaloux du crédit et de la

prospérité des autres.

Article 2.

Des Commandemens de Véglise, -

D. 1 ous les chrétiens sont-ils obligés d*ob-

server les Commandemens de l'église }

R. Oui, puisque selon la doctrine de N. S.

J. C. celui qui n'écoute pas l'église, doit être

regardé comme un païen et un publicain.

D. Par qui ont été faits les Commandemens
de réglise ?

R. Ils ont été faits par le corps des premiers
past^rs.

*lT Combien y a-t-il de principaux Com-
mandemens de l'église ?

R. Il y en a sept ; les voici :

Les fêtes tu sanctifieras, &c. page 10.

" ; -
§ 1.

.

„ D. Que nous ordonne le premier Comman' ^'
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dément de l'église : Lesfêtes tu sanctifieras^ qui

te sont de commandement 1

R. Il nous ordonne de sanctifier les fêtes

d'obligation, comme nous sommes obligés de

sanctifier les Dimanches.

§. 2.

D. A quoi nous oblige le second Comman-
lîement de l'église : Les Dimanches messe en-

tendras^ et les fêtes •pareillement?

R. A assister les Dimanches et fêtes d'obli-

gation, à la messe, particulièrement à la messe
paroissiale.

D. due veut dire le troisième Commande-
ment de l'église : Tous tes péchés confesseras^

à tout le moins unefois Van ?

R. Il veut dire que tout fidèle, parvenu à

l'âge de discrétion, est tenu de se confesser au
moins une fois dans l'année.

D. Que nous ordonne le quatrième Comman-
dem^ent de l'église : Ton Créateur tu recevras^

au moins à Pâque humblement ? .

R. Il nous ordonne, lo. De communier au
moins une fois tous les ans, avec les dispositions

convenables. 2o. De faire cette communion dans
la quinzaine de Pâque et dans l'église paroissiale.

§5.
D. Qu'entendez-vous par le cinquième Com-

mandement de l'église : Quatre-temps^ vigiles

jeûneras, et le carême entièrement ?

D

1.
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i,:

R. J'entends qu'il y a obligalion de jeûner

trois jours dans chaque semaine des quatre-

temps, la veille de certaines fêtes, et tous les

jours du carême, excepté les Dimanches.

. §6 - —
D. Que veut dire le sixième Commande-

ment de réglise : Vendredichair ne mangeras^
ni le samedi mêmement ?

R. Il veut dire que l'on doit faire maigre ou
observer l'abstinence de viande tous les Ven-
dredis et Samedis de l'année, auxquels il faut

ajouter les Dimanches du carême, la St. Marc
et les rotations. i. . ,

D. L'obligation de faire maigre est-elle la

même pour le Samedi que pour le Vendredi ?

R. Oui, excepté les Samedis qui se trouvent

depuis Noël jusqu'à la solennité de la Chande-
leur, auxquels il est permis de faire graF.

D. La fête de Noël n'a-t-elle pas à cet égard
quelque privilège ?

R. Oui, il est toujours permis d'y mange r

gras, lors même qu*elle arrive un Vendredi.

D. L*a jstinence de viande est-elle ordonnée

tous lesjours de jeûne ?

R. Oui, toujours.

D. Que faut-il penser de ceux qui ne jeûnent

pf^sque jamais, qui font gras une partie du

carême et des Samedis de l'année ?

R. Il faut penser qu'ils en agissent de la

sorte pour de graves raisons de santé ou de

pauvreté, et aorès avoir nris avis de leurs pas-

r» '.

A
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leurs ou confesseurs : autrement ils seraient

très-coupables.

§7. .

D. Quel est le sens du septième Commande-
ment de l'église: Droits et dîmes tu 'paieras à
Véglise fidèlement ?

R. C'est^e les fidèles sont obligésde payer
les dîmes, oblations et autres droits autorisés,

pour les frais du culte divin, et pour l'entretien

des pasteurs.

*D. Les Commandemens de l'église obligent-

ils sous peine de péché mortel ?

R. Oui, et c'est ce qui doit faire trembler un
grand nombre de chrétiens qui les observent mal.

CHAPITRE QUATRIEME.
De la prière.

D. A voNs-nous besoin de quelque secours

pour observer les Commandemens ?

R. Nous avons besoin du secours de la grâce

de Dieu.

D. Comment pouvons-nous obtenir cette

grâce?
R. Par la prière.

*D. Qu'est-ce que la prière ?

R. C'est une élévation de notre esprit et de

notre cœur vers Dieu, pour lui rendre nos de-

voirs et lui demander nos besoins. ,i,^ ./

*D. Est-ce prier, que de réciter des formules

de prières sans attention et sans dévotion ? |?

hi

y

i

: l

il
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R. Non, ce n'est pas prier, puisqu*aIors ni

l'esprit, ni le cœur ne s'élèvent vers Dieu, et

qu'on ne lui demande rien.

Article 1.

De VOraison Dominicale.

*D. (Quelle est la plus excellente de toutes

les prières ?

R. C'est le Pater ou l'Oraison Dominicale.

C'est Jésus-Christ lui-même qui nous l'a en-

seignée.

*D. Recitez rOraison Dominicale ?
En Latin»

Pater noster, &:c.

page 3.

R. Fn Français

Notre Père, &c.

page 3.

D. A qui parlons-nous, lorsque nous disons :

Notre Pire}
R. Nous parlons à Dieu ?

D. Pourquoi l'appelons-nous Notre Père ?

R. Parce qu'il est le créateur de toutes

choses, le père de tous les hommes et particu-

lièrement des bons chrétiens.

D. Pourquoi ajoutons-nous, qui êtes aux
cieux^ Dieu étant partout ?

R. Parce que nous regardons le ciel comme
étant d^une manière spéciale le trône de sa gloire.

D. Que demandons-nous à Dieu par ces

poroles, Que votre nom soit sanctifié }

R. Nous demandons que Dieu soit connu,
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servi et adoré de tout le inonde, %t que son nom
soit prononcé avec le plus grand respect.

$ 2.
', ^ï it :.

D. Que signifie cette demande, Que votre rè-

gne arrivej ou Que votre royaume nous avienne ?

R. Nous demandons que Dieu règne dans
nos cœurs ici bas par sa grâce, et qu^il nous fasse

régner éternellement avec lui daiis sa gloire.

D. Que demandons-nous par ces paroles,

Que votre volonté soit faite en la terre c&tmne
au ciel ?

R. Nous demandons- à Dieu la grâce de lui

être soumis ici-bas, comme les anges et le&

saints lui obéissent dans le ciel.

§4. *

D. Que prétendez-vous demander, lorsque

vous dites à Dieu, Donnez-nous aujourd'hui

notre pain quotidien ?

R. Nous prétendons lui demander, pour

chaque jour, tous nos besoias de l'âme et du
corpss. ji^\ ir ». .-.¥.1 i'^1, -'J

.

§5.
D. Quelle est le sens de cett« demande ?

Pardonnez-nous nos offenses ?

R. Nous demandons à Dieu qu'il nous ac-

corde la rémission de nos péchés.

D. Pourquoi ajoutons-nous. Comme nous
pardonnons à ceux qui nous ont offensés ? -7

R. Nous consentons par là que Dieu no

m

'.M

-m

i

m

il

D 2
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.. refuse le pardon^ si nous ne pardonnons pas

aux autres les injures qu'ils nous ont faites. , - -

. ^ $ 6.

D. Quel est le sens de cette demande, Et ne

nous induisez point en tentation ?

R. C'est-à-dire: préservez-nous des tenta-

tions, ou donnez-nous la force de les surmonter.

§7.
D. Que demandons-nous enfin |>ar ces pa-

. rôles, Mais délivrez-nous du mal ?

R. Nous demandons que Dieu nous délivre

ds tous les maux, principalement du péché et

de la mort éternelle.

' V Article 2. -v^ v

De la Salutation Angélique,

D. x^ouRQuoi prions-nous si souvent la

Sainte Vierge ? ^ ^ i t ? ^ à ;^ '*

R. Parce qu'elle est la plus puissante pro-

tectrice que nous puissions avoir au ciel.*^-^^

D. Est-ilpermis d'avoir autant de confiance

en elle qu'en Jésus-Christ ?

R. Non, puisque Jésus-Christ est Dieu et

que la Sainte Vierge ne l'est pas.

D. Oflre-t-elle nos prières à Dieu immédia-
tement et par elle-même? g^v^f^4

R. Non : elle ne peut les offrir que par
Jésus-Christ, médiateur établi entre Dieu et

ies hommes. «^

D. Par quelle prière l'église invoque-t-elle

plus ordinairement la Sainte Vierge ? !
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R. Par la Salutation Angélique, appelée

aussi VAve, Maria, ^ nr^^i,:, '-:: <ur „ ^;>.ît^: ?./*;. r:- ..

*D. liécitez la Salutation Angélique.
R. En Français.

Je vc'js salue, Marie,

&.C. page 4.

En Latin.

Ave, Maria, fyc.

page 4.

D. Combien y a-t-il de parties dans la Salu-

tation Angélique? *

; ^
R. li y en a trois

§ h
D. Quelle est la première partie de la Sa-

lutation Angélique ?

R. Ce sont les paroles par lesquelles l'Ange
Gabriel annonça à Marie le mystère de l'In-

carnation : Je vous salue, pleine degrâceJe Sei-

gneur est avec vous.

§2.
D. Quelle est la seconde partie de la Salu-

tation Angélique ?

R. Ce sont les paroles de Ste. Elizabcth,

lorsqu'elle reçut la visite de la Sainte Vierge :

Vous êtes bénie entre toutes les femmes, et le

fruit de vos entrailles est béni.

D. Quelle est la troisième partie de la Salu-

tation Angélique ? •>? i -- i

R. Ce sont les paroles ajoutées par la piété

des fidèles et approuvées de l'église : Sainte

Marie , Mère de Dieu, priez pour nous pé-

cheurs, maintenant et àllieure de notre mort,

D. Pourquoi appelez-vous Marie Mère de

Dieu} .

^l

i 1

t '4
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R. Parce qu'elle a conçu et mis au nionfle

Jésus-Christ, Fils de Dieu et seconde personne
de la Sainte Trinité.

Article 3.

Du Chapelet

D. f^u'EST-ce que le Rosaire ?

R. Le Rosaire ou psautier de le Sainte

Vierge, est une prière principalement composée
de cent cinquante Ave, Maria.

D. Comment se divise le Rosaire ? * '
^

R. Il se divise en quinze dizaines.

D. De quoi est composée chaque dizaine ?

R. n*un Pater J^oster ou J^otrePere et de
dix ^ve, J)Iaria,ou Je vous salue, Marie, à quoi

l'on ajoute Gloria Patripu Gloire soit au Père,

5fc. page 10.

D. Qu'est-ce que le Chapelet de la Sainte

Vierge ?

R. C'est le tiers du Rosaire, ou cinq dizaines.

D. De quoi sont précédées les cinq dizaines

ou Chapelet ?

R. Elles sont précédées du Signe de la Croix,

de la récitation du Credo ou Je crois en Dieu,

de trois Ave, Maria, et d'un Gloria Patri,

D. Pourquoi ces trois Ave, Maria ?

R. Pour honorer les rapports de la Sainte

Vierge avec les trois personnes de la Sainte

Trinité.

D. Y a-t-il quelque vertu dans le fiombre de

Pater, ^Jlve ou de Gloria Patri dont le Cha-

pelet est composé .^^
.
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R. Non : le Chapelet tire toute sa vertu des

excellentes prières qui le composent, et de la

ferveur avec laquelle on les récite.

D. N'est-il pas inutile de répéter si souvent

les mêmes prières ?

R. Non : pourvu que le cœur soit d'accord

avec la bouche. r • :*

D. Quel avantage particulier trouvez-vous

dans le Chapelet ?

R. Il est d'un grand secours pour les

personnes qui ne savent pas lire.
^

D. Comment finit-on le Chapelet ?

R. Par la prière Nous recourons , &c. ou Sub
taum 'prœsidiumy &c. page 11.

CHAPITRE CINQUIEME.

Des exercices de la vie chrétienne.

D. i^UE doit faire un chrétien tous les jours

de sa vie ?

R. S il veut vivre saintement, il doit, tous

les jours de sa vie :

1^ . En s'éveillant le matin, faire le signe de

la croix, et dire : Mon Dieu, je vous donne mon
cœur.

2^ . Après s'être habillé modestement, se

mettre à genoux et faire la prière du matin.

3^ . Entendre la messe, s'il le peut commo-
dément.
4® . Vaquer aux occupations auxquelles son

état l'appelle.

. 'i
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5^. Prendre ses repas avec sobriété et

tempérance, ayant soin d'y dire le Benedicite et

les grâces, pages 11 et 12.

6® . Assister les pauvres selon son moyen.
7^ . Faire l'examen de conscience et la

prière du soir, quand The lire on est venue, et

en famille autant qu'il se peut.

D. Comment doit-il sanctifier ses actions ?

R. En les offrant à Dieu ?

D. Que doit-il faire dans les peines et les

contrariétés de la vie ?

R. Les souffrir avec patience en expiation de

ses péchés, et les unir aux souffrances de

Jésus-Christ.

D. Comment doit-il se comporter dans les

tentations ?

R. Se recon mander à Dieu, et éviter les dis-

cours et les objets qui pourraient l'entraîner

au ma).

D. S'il craint d'être tombé dans le péché
mortel, que doit-il faire ?

R. S'en humilier sur le champ, en demander
pardon à Dieu, et se confesser aussitôt que
possible.

D. Que doit-il observer par rapport aux
divertissemens ?

R. C'est de ne point en prendre, à moins
qu'ils ne soient nécessaires et innocens.

Article 2.

D. Que doit faire un chrétien^ les fêtes

et Dimanches ?

R.
du jei

assiste

et au?
D.
R

sehrn

D.
R
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D.
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à la v(

reusc,

D.
de ceî

nialad

R.

affaire

et la r
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R, II doit s'abstenir de toute œuvre servile,

du jeu, des voyages pour affaires temporelles
;

assister à la messe de sa paroisee, aux Vtpres
et aux instructions qui se font en ces jours.

D. Qu'est-il à propos de faire tous les mois ?

11. De confesser ses péchés, et communier
selon l'avis de son Confesseur.
D. Qu'est-il bon de faire tous les ans ? '

R. Une revue plus particulière de sa con-
science, pour se préparer à la communion
pascale. -

D. Comment faut-il se comporter dans la

maladie? ' ''

R. La recevoir avec beaucoup de résignation

à la volonté de Dieu, et si elle devient dange-
reuse, se préparer chrét;ennement à h. m«^"t.

D. Que doit faire celui qui voit quelqu'un
de ces proches ou de ses amis dangereusement
malade ?

R. il doit l'engager à mettre ordre dans ses

affaires, et à se procurer l'assistance d'un Prêtre,

et la réception des derniers sacremens.'^

CHAPITRE SIXIEME.

Des Sacremens, /.

*D. Qu'EST-ce qu'un Sacrement?
R. C'est un signe sensible institué par Notre

Seigneur Jésus-Christ pour nous sanctifier.

D. Pourquoi dites-vous qu'un Sacrement
est un signe sensible ? ^ ^. -r :^ r-

R. C'est un signe, parce qu'il signifie la

i
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grâce qu'il produit en nous; il est sensible,

parce qu^il tombe sous nos sens.

*D. Combien Jésus-Clirist a-t-il institué do
Sacremens ?

R. Sept : le Baptême, la Confirmation,

l'Eucharistie, la Pénitence, TExtreme-Onction,
l'Ordre et le Mariage.

D. Peut-on recevoir plusieurs fois les mêmes
Sacremens ?

R. Oui, excepté le Baptême, la Confirmation

et rOrdre.

*D. Quels sont les Sacremens que l'on ne
doit recevoir quVn état da grâce ?

R. Tous, excepté le Baptême et la Pénitence.

*D. Qu'arriverait-il si l'on recevait les autres

Sacremens en état de péché mortel ?

R. On se rendrait coupable de sacrilège.

D. Qiï'est-ce qu'un sacrilège?

R. C'est la profanation d'une chose sainte :

plus la chose que l'on profane est sainte, plus

le sacrilège est énorme.

Article 1.

Du Baptême.

*D. ^^xj'est-ce que le Baptême ?

R. C'est un Sacrement qui efface le péché

originel et nous fait chrétiens et enfans de

Dieu et de l'église.
,

D. Toute personne peiit-eïle donner le

Baptême?
R. Oui, dans le cas de nécessité seulement.

*D. Quelle est la manière do baptiser ?

Illû
» ..'

pour]

*D,
cUch

jour

Pèr^

les

rou|

(«)
parent
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.le,

do

lion,

[ion,

' ''R. On verse de Peau naturelle sur la tête de la

peroonne que l'on baptise, en disant : Je te baptise

au nom du Père, et du Fils, ci du Saint-Esprit
.

ARTICLE 2.

De la Confirmation,

A

* f\ îfftWt

i) \|fu'fisT-ce que la Confirmation ? ^
R. C'est un Sacrement qui donne le Saint-

Esprit avec l'abondance de ses grâces, fi

*D. Qu'est-ce que le Saint-Esprit ? (^r.,,

R. C'est la troisième personne de la Sainte

Trinité, (rt) ni} i\

*D Pourquoi nous est-il donné dans la Con-
firmation.'* ifv-)* ri^;

R. Pour nous rendre parfaits chrétiens.

*D Comment la Confirmation nous rend.elle

parfait!*! chrétiens }

R- En nous donnant la force de confesser

Jésus-Christ.

*D. QuW-ce que confesser Jép\s-Christ }

R. C'est se déclarer hautement pour lui et

pour les maximes saintes qu'il nous a enseignées.

*D. Jésus-Christ exige-t-il que nous nous
d('clarions de la sorte ?

R. Oui, puisqu^il dit dans l'évangile, qu'au
jour du jugement, il confessera devant son

Père céleste ceux qui l'auront confessé devant

les hommes, et qu'il rougira de ceux qui auront
rougi de lui et de sa doctrine.

, 'j-'î«^''

»«
(a) Le reste (le ce Chapitre ne doit être exigé que des enfans qui se pré-

parent prochainement à la Confirmation. / v

a,

I
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/.\

D. Par qui est administrée la Confirmation ?

R. Par TEvêque.
D. Quelles cérémonies emploie-t-il pour

conférer ce Sacrement? ^
R. Il prie pour ceîjx qu'il confirme, leur

impose les mains et leur fait une onction sur le

front, en forme de croix, avec le saint chrême.
D. Que signifie l'imposition des mains de

l'Evêque sur ceux qu'il confirme? ^^ • ^ ^^^

' R. Elle signifie que le Saint-Esprit vient

reposer dans l'âme de ceux qui reçoivent ce

sacrement avec des bonnes disf)Ositions.

D Qu'est-ce que le saint chrême ?
"''^'

R. C'est un composé d'huile et de baume,
consacré par l'Evêque le Jeudi-Saint. ^^— ,

.

D. N'y a t-il pas quelque autre cérémonie
dans l'administration de ce Sacrement ?

R. Ofii, l'Evêque donne un léger soufllet

à ceux qu'il confirme, en disant : Que la paix
iioit avec vous.

^^^^^^^- '-'^^ '^'^ "' ^^i^K^-^'^'^

- B^i Pourquoi donne-t-il ce soufilet ? ^* ^^

""' R. Pour nous apprendre à endurer patiem-

ment, à l'exemple do Jésus-Christ, toutes sortes

d'injures,
.
.

,

*D. Quelles dispositions faut-il apporter à la

Confirmation? -r ;^ ^.,. ^ , , . ,

• R. Il faut y apporter, lo. La connaissance

des mystères de la religion : 2o. L'état do

grâce sanctifiante : 3o. Un grand désir de re-

cevoir le Saint-Esprit. *^ 1 > t^ im Gi) i :i:

D. Est-ce offenser Dieu, que de ne pas rece-

voir la Confirmation ?
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?',
. >| /-L \i*i.

§ 1-

De VEucharistie en généra ^

^

R. Oui, si c'est par négligence, par mépris
ou par attachement au péché. ^ ^^

; ----.i i .

*D. Y a-t-il quelque motif particulier de re-

cevoir dignement la Confirmation? <*-^-*»*>* jut.

R. Oui, c'est qu'on ne la reçoit qu'une seule
fois dans savies^-^^*^^'^** >-* -*'js^%j^* ^^i 'àmmQ%.,m'ic'

Article 3« .^ v.v« ^ v ^

Del*Eucharistie* (a,) rl'4 Al:

D. \|Ju*EST-ce que l'Eucharistie ? ^

R. C*est un Sacrement qui contient réelle-

ment et en vérité le corps, le sang, l'âme et la

divinité de Notre-Seigneur Jésus-Christ, sous
les apparences du pain et du vin. ;b |.

*D. Par quelles paroles se fait le Sacrement
de l'Eucharistie? TïftAin cm c^^nt t.n -^

R. Par les paroles de la consécration que le

Prêtre prononce. ' *^ '^ "^^
. ^ C i^

,

*1). Quel est l*efFet de ces paroles r

R. Par les paroles de la consécration le pain
est changé au vrai corps, et le vin au vrai sang
de Jésus-Christ.

D. Comment appelle-t-on ce changement ?

R. On l'appelle frawssMS&sfanfia/iow, c'est-à-

dire, changement d'une substance en une autre.

*D. Ne reste-t-il rien du pain et du vin après
la consécration ? nii * ?^ "^ iM iji-t >^ ïk à .iv

(a) On a placé ici l' Eucharistie pour conserver l'ordre que les ^acre-
mena tiennent entr'eux, sans prétendre gêner la liberté des Catéchistes
qui aimeraient mieux faire précéder la Pénitence.
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R. Non, il n'en reste que les espèces . ou
apparences? ii^o i^u

D. Qu'entendez-vous par les espèces ou
apparences ?

; ,y> ,
fitij^T, ïK * loy^^^^

iR. J'entends ce qui peut tomber sous nos

sens, comme la figure, la couleur et le goût.

*D. Ny a-t-il que le corps de Jésus-Christ

sous les espèces dû pain ?

R. Il y a aussi son sang, son âme, sa divinité,

en un mot, toute la personne de Jésus-Christ.

*D. Et sous les espèces du vin ? .^^j^

R. Jésus-Christ y est aussi tout entier.

"^D. Quand l'hostie est partagée, sous quelle

partie est Jésus-Chri»t f * -^ * ¥
*«R. Il est tout entier sous chaque partie.'^ï^iri

D. Celui qui ne reçoit qu'une partie de
rhostie ou qui ne reçoit qu'une espèce, reçoit-

il Jésus-Christ tout entier?
'

R. Oui, parce que Jésus-Christ est tout

entier sous chaque espèce et sous chaque partie

des espèces. , -

*D. Faut-il adorer le cbrps et le sang de

Jésus-Chiist dans l'Eucharistie ? ^* ^>* A • * *

R. Oui, sans aucun doute, parce que ce

corps et ce sang sont inséparayement unis à
la divinité. '*^ «o-.i^^iî'^iqK JiFïm0#/;j Ai

'.mm -mii
,-/**• etti' rai r' % û^

'ï^n:
§2.

trfHf/f'>?»fi

.r„.j^,,i. .

De la Messe.

D. Ou se fait le Sacrementde l'Eucharistie ?

R. lise fait à la sainte Messe.
*D. Qu'est-ce que la Messe ? , :*^. K' com
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OU

:W''

R. C'est l'offrande du ôorps et du sang de

Jésus-Christ, faite à Dieu par le Prêtre.

, D. De quoi faut*il principalement s'occuper

pendant la Messe ? 5> . v>

R. Il faut y offrir JésUs-Christ à la Sainte

Trinité dans les intentions pour lesquelles il

s'offre lui-nrïême.

D. Quelles sont ces intentions ?

R. Lés voici : lo. Adorer Dieu, 2o. Ap-
paiser sa Colère, 3o. Lui demander ses grâces,

4o. Le remercier de tousses bienfaits.

D. Comment, à Taide de ces quatre points,

peut-on assister à la Messe avec truit ?

R. On peut, lo. .Depuis le commencement
de la Messe jugrqu'à l'E ^ile, adorer Dieu et

s'anéantir devant lui, ^u. Depuis l'Evangile

jusqu'à l'Elévation^ appaiser sa colère en s'hu-

mi liant de ses péchés, 3o. De l'Elévation à la

Communion, lui demander ses grâces, 4o. De
la Communion à la fin de la Messe, le remercier

de tous les bienfaits qu'on a reçus de lui. Cette

méthode est particulièrement recommandée
aux personnes qui ne savent pas lire. /» \y.

'tk^

De la Communion. ri
'

EST-ce que communier ,''

recevoir le Sacrement de l'Eucha-

risti^,

D. En quelles occasions est-on obligé de
communier ?

Ki i:^mù.

*D. Ou*
R. (Test

sgjcï? ârïM.i.-:.'

E
S|0 rv^T

_ lll'l^ tf '>i^.i

I

M''
,*«'
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R. En trois occasions principales ; lo. Lors-
qu'après avoir atteint l'âge de discrétion, on est

suffisamment préparé au jugement des prêtres.

2o. Tous les ans à Pâque, selon le quatrième
commandement de TEglise. 3o. Quand on est

en danger de mort.

^D. Quelles dispositions de Pâme faut-il

apporter à la sainte communion ? '^i ^ - i

R. La première est d'être en état de fi;râce.

La seconde est un grand désire de recevoir

Notre-Seigneur Jésus-Christ,

, *D. Qu'appelez-vous être en état de grâce ?

R. C'est n'avoir la conscience chargée d'au-

cun péché mortel.

*D. Celui qui communierait en péché mortel,

recevrait-il véritablement Jésus-Christ ?

R. Oui, mais il profanerait son corps et son

:sang. :"at'uv'

D. Doit-on aussi apporter à la communion
quelques dii^positions du corps ?

R. Oui; il faut, lo. Etre proprement et

t modestement vêtu. 2ô. N'avoirnibu, ni mangé
depuis minuit, excepté pour la communion
-^n Viatique.

D. Peut-on communier hors le temps de la

Messe? :

R. On ne le doit pas faire sans quelque raison.

D. De quoi faut-il s'occuper pendant la

i Messe où l'on doit communier r

R. Des sentimens exprimés dans la prière

suivante, que les personnes qui ne savent pas

^ lire peuvent répéter plusieurs lois.
6«
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i j À Prière avant la Communion. .

"

" JLfiviN Jésus ! quoique je ne vous voie pas

des yeux du corps, je crois que c'est vous-

même qui allez vous donner à moi dans la
'' sainte communion. Hélas ! Je suis extrême-
" ment indigne d'une telle faveur, après vous
" avoir tant de fois deshonoré. Mais votre

bonté infinie dompte mon cœur rebelle, me
fait gémir de mes péchés, et me remplit

d'amour pour vous et du plus ardent désir de
vous recevoir. Venez donc. Sauveur du

" monde; purifiez mon âme de toutes ses
'* taches, et établissez-y votre règne pour
" toujours."

<(

((

(C

iC

4C

c;

^SA

D. Que faut-il faire après avoir communié ?

R. Il faut faire l'action de grâces qui doit

durer au moins un quart d'heure.

D. En quoi consiste cette action de grâces ?

R. Elle consiste principalement à remercier

Notre-Seigneur de s'être donné à nous, et à

nous offrir à lui sans réserve.

Ceux qui ne savent pas lire, peuvent em-
ployer le temps de l'action de grâce, à répéter

la prière suivante. ,

Prière après la Communion.

*' JLl est donc vrai, Rédempteur des nommes,
^^ que vous habitez en moi, et que je suis en
'' possession de votre corps, de votre sang, de
" votre âme et de votre divinité.^ Recevez, ô
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mon Dieu ! les adorations profondes que

j'unis à celles que Jes Anges et les Bienheu-

reux vous rendent dfens le Ciel. O quel

amour, quels réméré jmens pourront jamais

répondre à la faveur que vous m'avez faite ?

Acceptez, divin Jésus, l'offrande de tout ce

que j'ai et de tout ce que je suis; disposez-

en selon votre bon plaisir, et accordez-moi

la grâce de ne jamais vous déplaire."

D. Que faut-il penser de ceux qui, sans

action de grâces, sortent de l'église presque
aussitôt après avoir communié ?

R. Il faut penser qu'ils sont malades ou
appelés pour quelque pressant devoir de religion

ou de charité ; sans cela, ils se rendraient cou-

pables d'une grande irrévérence.

D. Comment doit-on passer la journée dans

laquelle on a eu le bonheur de communier?
R. On doit la passer dans le recueillement,

élever souvent son cœur à Dieu, faire, s'il est

possible, une visite au St. Sacrement dans
i'après-dîner, et se rappeler, avec amour et

reconnaissance,la faveur qu'on a reçu cejour-là.

Article 5.

1 4

De la Pénitence.

-t^D. Qu'EST-ce que la Pénitence ?

R. C'est un Sacrement qui remet les péchés

commis après le Baptême.

, D. Où reçoit-on le Sacrement de Pénitence ?
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R. On le reçoit dans le lieu où Ton se con-
fesse, c'est-à-dire, ordinairement au confessional.

D, Que faut^il faire pour recevoir le Sacre-
ment de Pénitence ? l ;vi

R. Il faut confesser avec douleur toas ses

péchés à un prêtre approuvé, et en demander
pardon à Dieu, dans la résolution de satisfaire.

'" n
^ jr)g VAbsolution, - - .^c

*D. Reçoit-on le Sacrement de Pénitence
toutes les fois que Ton va à confesse ?

R. Non, mais seulement lorsque le [>rêtre

donne Pabsolution. . ij^^m.m^

*D. Qu'est-ce que l'absolution ??:; ;^if3 M ^,

R. C'est le pardon des péchés, accordé par

le prêtre au nom de Jcsas-Christ. és? ^t? *

-^ï D. Est-ce que les prêtres ne pardonnent pas

les péchés toutes les fois qu'on se confesse ? ?

' R. Non , ils jugent quelquefois nécessaire

de diffirer le pardon ou l'absolution pour s'as-

surer des dispositions des pénitens.

D. Que doit faire un pénitent, quand le

confesseur lui diffère l'absolution ? .u * * , j . : > r < ^
^

R. Il doit se soumettre à ce délai aveè htitni-

lité, en éloigner la cause, et se mieux préparer

pour une autre fois>:& --^slà»
'rmnm m^u j

De la Confession,

*!)• l^u'EST-ce que la confession ? .,^

R. C'est une déclaration que Ton fait de ses

péchés à un prêtre pour en recevoir l'absolution.

Ovii

ht

1
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-t D. Q'ielles qualités doit avoir cette décla-

ration ?

R. Elle doit être humble, sincère et entière.

D. En quoi consiste l^humilité de la con-

fession?

R. Elle consiste à déclarer ses péchés, avec

une grande confusion d'avoir offensé Dieu. .
^

D. En quoi consiste la sincérité de la con-

fession ?

V R. A déclarer ses péchés simplement, tels

qu'on les connaît, sans exagération ni excuse.

>'iD. En quoi consiste l'intégrité de la con-

fession? fî'^ o;fr*î

R. Elle consiste à déclarer tous les péchés

mortels que l'on a commis, autant qu'on peut

s'en souvenir après un sérieux examen.
D. Faut-il aussi déclarer le nombre de fois

que l'on a commis chaque péché è ; , > >..

R. Oui. " a
D. Neserait-ce pas assez de dire : j'ai coriimis

ce péché souvent,queIquefois, plusieurs foi^,&/C..^

R. Non : cette sorte de confession ne serait

pas entière. ' ^ ^

D. Faut-il aussi déclarer les circonstances th

ses péchés?
R. Oui, quand elles changent l'espèce du

péché, ou qu' ^^les en aggravent no*nblement la

malice. t-î^^-i^MAi-i m ^-x.

D. Doni • :" lin exemple d'une circonstance

qui change Te^pècè du péché. ^,

R. Avoir volé un vase sacré n'est pas sim-

plement un vol, mais encore un sacrilège. "^



CATECHISME. 59

^:
'ic|;

D. Donnez un exemple d'une circonstance

qui aggrave notablement la malice du péché.
R. Si j'ai dit du mal de mon prochain par

vengeance, mon péché est plus grave que si

c'était par uno simple envie de parler.

*D. Serait-ce un grand mal de cacher, à con-
fesse, un péché mortel ou quelque circonstance
mortelle d'un péché? î»>*tif^iif t*f? i\'

R. Oui ; ce serait faire une confession nulle

et sacrilège, & ,i.,^^,:^.^;##i v.i<v> rf-n» .^r*. '^-f»-..

*D. A quoi serait obligée une personne qui

aurait fait une telle confession ?

R. A la recommencer, et à accuser, en par-

ticulier, le crime qu'elle aurait commis, en
cachant ce péché ou cette circonstance.

^D. Et si Ton oubliait, dans sa confession, un
péché mortel ou une circonstance grave, faute

de s'être suffisam^^nent examiné, serait-on cou-

pable? . ti^ :t(^iji^i^
'^ ^R. Oui, on léserait. 0-^^^'-^^^i''^'''rtriit:''i^'^-'H-"'^^

'^'W BeVexamen de <^onmVwce.'f^ f **

'

D. li^^oMMENT faut-il se préparer à Texamen
de sa conscience ?

R. Par Ictî sentimens exprimés dans la prière

suivante, rédigée pour les personnes qui ne

savent par lire. jTr ^;, fu>0i> ---stt^*ad'r>^,^ -oi •«ïf «i

Prière avant Vexamen de conscience.

31e voici rendu à vos pieds, ô mon Dieu !

'• pour vous déclarer, dans la personne de votre

l:

m
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^^ ministre, tous les péchés dont je suis cou-
^< pable. Accordez-moi la grâce de les con-

.^^^ naître et de les confesser tous avec sincérité,
<^ et de les détester de tout mon cœur/'
D. Comment faut-il s'examiner ? tq uni ^

•

R. En se rappelant ses pensées, ses paroles,

ses actions et ses omissions ?

D. Comment peut-on connaître si l'on a
ofiënsé Dieu par ses pensées, ses paroles, ses

actions ou ses omissions ? ^'^^ ?
-

R. En les confrontant avec les Commande-
mens de Dieu et de l'église ; pour voir en quoi

elles y sont conformes ou opposées. .,, _, ,

,

^ D. Donnez-en des exemples.

R. Par exemple, en méprisant mes parens,

je pèche, par pensée, contre le quatrième Com-
mandement de Dieu ; en tenant des discours

deshonnêtes, je pèche, par paroles, contre le

sixième : en prenant le bien d'autrui, je pèche,

par action, contre le septième ; en manquant la

messe un jour d'obligation, je pèche, par omis-

sion, contre lesecond Commandementde l'église.

D. Faut-il s'examiner encore sur quelques

autres points ?

R. Oui; il est à propos de s'examiner encore

sur lei^ péchés capitaux, sur ses habitudes et

passions dominantes, sur les devoirs de son état,

sur les personnes qu'on a fréquentées et les

lieux où Ton a été. . ..r. .^ . .

D. Combien faut-il mettre de temps à l'exa-
' men de sa conscience avant la confession ?

R. Le temps qu'on mettrait raisonnablement

à préparer une affaire d'importance.

E
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D. Par où faut-il finir son examen de cons-

cience ?

R. Par un acte de Contrition.

D. Faites un acte de Contrition ?

R. Mon DieUi j'ai un extrême regret, &c.
page 8. '.'•r iî^;

rî'j, ^:r- i^.i^,

,

>
n'i^i^ Delà Contrition.

*D, SuFFiT-il de déclarer ses péchés au
Prêtre, pour qu'ils soient pardonnes ?

R. Non : il faut de plus et nécessairement

en avoir la contrition.

D. Qu'est-ce que la contrition ?

R, C'est une douleur et un regret d'avoir

offensé Dieu, avec la résolution de ne plus

1 onenser* ^%m^m^%yi^- fi'-.'-^^-i\jv

D. Pour croire qu'on a cette douleur, sufHt-

il d'avoir bien articulé un ou plusieurs actes

de contrition ? k' > .i v , i > v^ . m •'

R. Non : il faut que la contrition soit dans
le cœur, car elle doit être intérieure. ^

D. Pouvons-nous, par nos propres forces,

concevoir cette douleur ?

R. Non : elle est un don de Dieu, qu'il faut

lui demander humblement, et qui ne peut venir

que de lui.

D. Si Ton était affligé d'avoir offensé Dieu
à cause du déshonneur ou de la perte temporelle
qui en a été la suite, aurait-on une contrition

suffisante ? jm^'ri'-> H«li.t
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R. Non: ce serait une douleur toute

humaine; au lieu que la contrition, pour nous
mériter le pardon de ï\q& péchés, doit être

surnaturelle, ^,,^

D. Sur quels motifs doit donc être appuyée
notre contrition ?

R. Les voici : )o. La bonté infinie de Dieu
que nous avons offensé. 2o. Les bienfaits de
Dieu envers i^ous, ^t notre ingratitude. 3o.

La passion et la mort de J. C. dont nos péchés
sont la cause. 4o. L'enfer que nous avons
mérité, et le Paradis que nous ayons perdu.

D. La douleur d'avoir offensé Dieu doit-elle

être bien grande ?

R. Le péché étant le plus grand de tous les

maux, il faut que la douleur de Favoir commis,
soit aussi la plus grande de toutes les douleurs.

Voi^à pourquoi la contrition 'loit être souveraine,
' Tk Pourrait-on obtenir le pardon, en ne dé-

testant qu'une partie de ses péchés mortels ?

R. Non ; parce que la contrition doit être

universelle, ^ih nm-^ ir^'?^ v-

D. La résolution de ne plus offenser Dieu,

doit-elle être prise seulement pour un temps
limité, comme pour quelques jours ou pour
quelque^ semaines ? s

, R. Non: elle doit être pour toujours.

Exercice pour la Confession,

D l^uAîîP le moment de se confesser est

arrivé, que faut-il faire ? ,:^.^^_, ::..:,.^;^^^àiiimiirt^

res

et

acl
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^ée

R. Il fkut s'aller mettre à genoux auprès du
Confesseur, de manière à ne le pas regarder
en face, faire sur soi le signe do la croix, et di rc

> En FrarÇftb ou Bii Ltiin.

' Mon Père^ bénisseis-

moi, parce que J'ai

péché.

'Je confesse à Dieu^

etc. Page 5.Jusqu'àpar
mafaute.

Benedic mihi^ Pater

^

quiapeccavL

Confiteor Deo^ etc.

page 5.

Jusqu'à meâ culpù.

! D. Que fait-on ensuite ?

H. On dit combien il y a de temps que Ton
a été à confesse, si l'on a reçu l'absolution la

dernière fois, et si l'on a accompli la pénitence

imposée : puis on commence sa confession, en
disant à chaque article : Je m'accuse dcy etc*

. D. L'accusation des péchés étant finie, que
faut*ildire? -^^^lit \:.y^-: »i

' R. Il faut dire :
^' Je m'accuse de plus de

^^ bien d'autres péchés que je ne connais pas
" et de ceux de toute ma vie : j'en demande
" à Dieu pardon, et à vous, mon Père la

** pénitence et l'absolution."

D» Comment faut-il recevoir les avis du.

Confesseur ? . , » . .- . . ., . . ., . , . , ,

.

R. Il faut les recevoir avec beaucoup de

respect et de désir de les mettre en pratique,

et se soumettre à la pénitence qu'il impose, puis

achever le cori^^eor, quand il en donne le signal.

En Franfaia. t'rv^ En Latin. *

Parmafaute^eçt, \ Meà culpà,etç. .^
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-' D. Si le confesseur juge à propos d'accorder

Tabsolution, que faut-il faire ?

R. Il faut pendant qu'il la donne, renouveler

son acte de contrition, puis se retirer à Técart,

remercier Dieu de la grâce que l'on vient de
recevoir, et faire sa pénitence aussitôt que
possible. • ^i^'^t

D. En quels termes faut-il remercier Dieu,

après avoir reçu l'absolution ? - vr « ^

R. Ceux qui ne savent pas lire, peuvent le

faire par la prière suivante, et la répéter autant

de fois qu'il leur plaira.

m 9M.-m

u

4(

(6

6(

(i

*i

J
Prière après la Confession.

£ ne suis plus votre ennemi, ô mon
" Dieu ! par la vertu du Sacrement qîie je
** viens de recevoir, vous avez guéri les plaies
** de mon âme: vous m'avez reçu en grâce :

" vous avez fait revivre le mérite de mes
^* bonnes œuvres qui étaient mortes par le

péché: vous avez changé en une peine tem-
porelle îa ptiine éternelle qui était due à mes
iniquités. Accordez-moi, ô mon Dieu ! le

don de la persévérance dans votre service.

Ah ! plutôt mourir mille foL3 que de vous
" abandonner de nouveau.*' ' ^^^ 'u^^-: t-'

§ 6.
i'tlef:

i-
- * jQ^ 1(1 Saiisfaction.im ^

*D. CJu'EST-ce que la satisfaction ?

R. \^ est une réparation qu'on doit

yî^

à Dieu
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c»

et au prochain, pour Pinjure ou le tort qu'on

leur a fait par le péché. «^ i*^^ ^ -î^'

D. Comment peut-on satisfaire à Dieu ?.^i-

R. On satisfait à Dieu : 1 o. Par les peines

et les afflictions de la vie, quand on les accepte
avec soumission et patience. 2o. Par la

pratique des œuvres satisfactoires qui sont le

jeûne, Paumone et la prière. 3o. Et princi-

palement par Paccomplissement fidèle de la

pénitence que le Confesseur impose.

D. Pouvons-nous par nous-mêmes satisfaire

à la justice divine ? . , ,,^ ,

R. Non, il n'y a que Jé$us-Christ notre

souverain médiateur, qui puisse donner du
mérite à nos satisfactions, en les offrant lui-

même à Dieu son PèrCt v

D. Comment satisfait-on au prochain?

R. En réparant le tort quW lui a fait dans
sa personne, ses bien$ou son honneur. '

J
D. Qu'appelle-t-on Indulgence} -^^ ^^" -^

R, Ce sont des grâces que l'église accorde

à ses enfans pour la rémission des peines tem-
porelles dues à leurs péchés.

D. Que faut'il faire pour gagner une In-

dulgence ? ^l* -rtf-^ .»-;.r, m' t.. ^y /«tp " ' ^ - -

^ R. Il faut être en état de grâce, et accomplir

à la lettre les conditions auxquelles le Pape ou
l'Evêque l'a accordée.
^ 11IW I II '

'" Il ! ! I
1^1 m -III. , ., I I — . I I, ,^^^

Article 5*
.

De nextreme'Oncticn. \ ; ;

*D. C^u*£ST-ce que l'Extrême-Oncticm ? *

F 2

''' ^y
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R. C'est un Sacrement institué pour îe

soulagement spirituel et corporel des malades.

D. En quel temps tant* il recevoir PExtrême-
Onction ?

R. Quand on est en danger de mort, sans

attendre à l'extrémité.

* iiî. 'h: i •

Article 6.

De VOrdres

*D. wLEST-ce que rOrdre? M.:.^¥f:--

R. C?est un Sacrement qui donne le pouvoir

de faire les fonctions ecclésiastiques, et la grâce
de les faire dignement. f- Ty ., -

4 Article 7.

Du Mariage.

*D. ^J^*EST-ce que la Mariage ? 7^

R. C'est un Sacrement qui sanctifie Palliance

de l'homme et de la femme. " ^

D. A quoi s'exposent ceux qui se marient en

péché mortel ?

R. Outre la profanation du Sacrement dont

ils se rendent coupables, ils s'exposent encore à

attirer sur eux et sur leurs enfans la malédiction

de Dieu. •

î^-ff^v

y-^ Fin du Petit Catéchisme.
.^.-

J'

•k^.-k-



f

:''< \-' ' 67

Fêtes d'ogligation

Dans le diocèse de Québec,

'\

kl-'

Tous les Dimanches de Tannée. k, .

La Circoncision de N. S. Jer. Janvier*

L^Ëpiphanie de N. S. 6 Janvier.

L'Annonciation de la B. V. M. 25 Mars.*
L'Ascension de N. S. * ;

La Fête du S. Sacrement ou Fête-Dieu.
Ll Fête des Apôtres S. Pierre et S. Paul, 29
H.J».' Juin. '^ïfï \l^'^^'''::Â

La Toussaint 1er. Novembre. *^ ^

La Conception de la B. V. M. 8 Décembre.' i
Noël ou la Nativité de N. S. 25 Décembre.

• Quand la Fête de VAnnonciation est trans-

férée à un autre jour que le 25 Mars, elle cessi

d'hêtre d^obligation.

ï;t

-^ V-

Fêtes de dévotion.

jt « ;"t î!"

'Î'k':

4\

,...1-

Le lundi de Pâcjue. " ^->-^^r
--^^^^^^

Le mardi de Pâque.
Le lundi de la Pentecôter ^V ;

'

;J
' '

Le mardi de la Pentecôte. '
'

,

Le dernier jour de Toctavc du St. Sacrement.
La fête de St Etienne, premier martyr, 26
i4^* Décembre. ^ "^

La fête de St. Jean TEvangéliste, 27 Décembre
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'

: r

Solennités remises aux dimanches.

Le 1er Dimanche dans le mois de Février—la

Purification ce la B. V. M.
Le 1er Dimanche après le 19 Février—S.

Mathias, Apôtre.

Le 1er Dimanche après le 13 Mars—S. Joseph,
1er patron du Pays.

Le 1er Dimanche après le 29 Avril—S.
Philippe et S. Jacques, Apôtres.

Le 1er Dimanche après le 20 Juin—S. Jean-

Baptiste.

Le 1er Dimanche après le 18 Juillet—S.

Jacques, Apôtre. "^
• '

Le 1er Dimanche après le 25 Juillet-8te.Anne.
Le 1er Dimanche après le 6 Août—St. Laurent.

Le 1er Dimanche après le 15 Août-—^t. Bar-
thélemi, Apôtre.

Le ier Dimanche après le 24 Août-^^St.Louis.

Le 1er Dimanche après le 6 Septembre—la

Nativité de la B. V. M.
Le 1er Dimanche après le 16 Septembre—S.

^ *- Matthieu, Apôtre. ^ ^

Le 1er Dimanche après le 23 Septembre —S.
- Michel.

. . ., ^
Le 1er Dimanche après le 24 Octobre—S.

Simon et S. Jude, Apôtres.

Le dernier Dimanche dans le mois de Novem-
bre—S. André, Apôtre.

Le Dimanche avant la Conception—S. Fran-
çois-Xavier? ^d. patron du pays.
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Le Dimanche avant Noël,

Apôtre.

^S. Thomas,

Fêtes particulières attachées aux Dimanches.

•1

Le 2me Dimanche après TEpiphanie—Lesafnt
nom de Jésus. . .t *

Le 2me Dimanche après Pâque—Le Patronage
^^\:;^.-.. -.-de S. Joseph, ".i-^r' i--'^ï".¥:

Le 3me Dimanche après Pâque—La Ste. Fa-
mille de Jésus, Marie et Joseph.

Le 2rae Dimanche dans le mois de Juillet

—

'1? La Dédicace de la Cathédrale et des

autres églises du Diocèse.

Le 1er Dimanche après le 14 Août—l'As-

sonr ption de la B. V. Marie.

Le 1er Dimanche dans Octobre, le saint Ro-
saire.

Le Dimanche le plus proche du 22 Octobre

—

N. D. de la Victoire.

Le 1er Dimanche après la Toussaint, la Fête
k'. . Patronale des paroisses. e

Jeûnes d'obligation.

1. Le Carême tout entier, excepté 1^ Diman

2. Les Quatre-Temps (ou)

Les premiers Mercredi, Vendredi, et Samedi
Après le 1er Dimanche de Carême. ,
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. .., ^ * -%,r
Après la fête de la Pentecôt^i',

Après le 14 Sf ptrirbre.

Après le 13 Pt embre, ou après le 3e
Dimanche de l'Avent. ,

,

3. Les veilles ou vigiles suivant e&iî

De Noël.—De la Pentecôte.—De St. Jean
/au;.:;v^r-Baptiste.—

•

--K^r-u ^,^ f'\'^:^.^

' Des Apôtres St. Pierre et St. Paul,—"De
K'- St. Laurent.

—

.;:h. i\i^'- .>'

Be PAssorapùon.—De St. Matthieu,—De
• i St. Simoi> et St. Judfî.—De la Tous-

"
'

'
-* saint.—De St. André* ''-•'''* •'

N. B. Lorsqu'une de i:e^^ vigiles arrive le

-Dimanche, le jeune s'observe le Samedi pré-

cédent.

Lorsque la Solennité dune Fête est remise

au Dimanche, le Jeune s'observe le Samedi,
veille de cette Soleniiité. T . "i.r"^- ','.% •* ,5 t. ' I

> i«Kf« Jours maigres ou d'abstinence.
I

]\

1. Tous les Dimanches de Carême. * ' '

2. Le jour de St. Marc, (25 Avril) ; à moins
que cette Fête n'arrive pendant l'octave de
Pâque j car dans ce cas, l'abstinence et la

Procession qui doivent avoir lieu ce jour-là

sont remises au Lundi après la Quasimodo.
Mais si le 25 Avril tombe l'un des Dimanches
après l'octave de Pâque, il n'y a point alors,

,. dfabstinence le jour de St. Marc. 3?

3. Le Lundi, le Mardi et le M r^.redi des Roga-
tiens. '
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4. Tous les Vendredis et Samedis de Pannée.

N. B. On (excepte de cette règle, l . La fête

de Noël, lors même qu'elle arrive le Vendredi.

2. Les Samedis compris entre la fête de Noël
et la Solennité de la Purification.

(Du Mmdemeat du 1 2 Mai, 1830.)

'
' ^' l'avent.

Le premier Dimanche de l'Avent est tou-

jours îe Dimanche le plus proche de la fête de

St. /' idré, soit avant au après ; savoir : entre

îe 27e jour de Novembre et le 3e de Décembre,
inclusivement.

Temps où Véglise ne permet pas la célébration

des mariages,
L'Eglise défend la célébration des mariages

depuis le premier Dimanche de PAvent,jusqu'à
PEpiphânie, inclusivement ; et depuis le Mer-
credi des Cendres, jusqu'au Dimanche de Qua-
simodo, aussi inclusivement. Mais la célébra-

tion en est permise dans les autres temps de
l'année. '- ^'-^ -;!v :..:...„-,. ^v ;,^;_,

Manière de Baptiser un enfant qui est en

danger de mort, .

Il faut que celui qui iMptm^, verse de l'eau

îmturelleou ordina:fo, sur la iete de l'enfant,

)n disant lui-mêm^;, en même temps, jes pa-
roles :

*' Je te baptise au nom du Père et du
" Fils et du ^Jaint-Esprit."
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Prière avant le Catéchisme

AFIN d'ê tre docile et sage,

Seigneur, donnez-moi votre esprit ;

Pour apprendre, selon mon âge,

Les vérités de Jésus-Christ,

Esprit saint, faites moi comprendre
Ce que vous allez m'expliquer.

Mais, en me le faisant apprendre,

Faites-moi-le bien pratiquer.

Prière après le Catéchisme.

O MON Dieu ! je vous remercie,

De vos saintes instructions ;

Et, par Jésus-Christ, je vous prie,

D^oublier mes distractions.

Puisqu'on est d'autant plus coupable,

QuW sait et ne fait pas le bien ;

Si vous me rendez plus capable,

Seigneur, rendez-moi plus chrétien.

j--i*,

**
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